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Comme l'a indiqué Ghis-
laine Poungui, directeur gé-
néral de la construction et
de l’équipement, cette ini-
tiative vise à minimiser l’im-
pact social négatif,
notamment en ce qui
concerne les expropria-
tions et les déguerpisse-
ments. 

LORS de l’ouverture, aumois d’avril dernier, de laconsultation publique surl’étude de l’impact envi‐ronnemental du projet deréhabilitation du réseau decollecte et de drainage deseaux pluviales de Port‐Gentil, Ghislaine Poungui,directeur général de laconstruction et de l’équi‐pement, avait indiqué quele gouvernement, la mairieet les partenaires au déve‐loppement feraient tout cequi était possible pour mi‐nimiser l’impact social né‐gatif, notamment en ce quiconcerne les expropria‐

tions et les déguerpisse‐ments. Les technicienssont donc repartis sur leterrain a"in de refaire leparcours des linéaires re‐tenus. Il s’agira de con"ir‐mer ou d’in"irmer lespremières études, tout enessayant de faire desamendements susceptiblesde préserver ce qui peutencore l’être. Une opéra‐tion qui devrait, tout en re‐considérant certainesconclusions, permettre deréduire l’impact social et,par ricochet, le budget né‐cessaire à l’indemnisationdes populations touchéespar le projet.Il faut dire que la missioncon"iée aux techniciensn’est pas du tout aisée. Siles canaux en béton exis‐tants ne poseront que leproblème de leur curage etcelui de l’aménagementdes pistes de service depart et d’autre, il n’en estpas de même des fossés enterre. Pour ces derniers, ilfaudra, non seulementconstruire des tronçons enbéton, mais libérer une

zone de 6 m de chaque côtédes canaux pour les pistesde service. Un casse‐têtepour les techniciens quandon connaît l’état d’occupa‐tion anarchique des abordsdes infrastructures d’assai‐nissement. Une occupationanarchique favorisée par lanon‐existence d’un schémadirecteur d’aménagementurbain, mais aussi d’unplan directeur d’assainis‐sement pluvial en plus decelui  de gestion des dé‐chets. Toutes choses quiauraient facilité la mise enœuvre de projets de déve‐loppement de la capitaleéconomique. L’opération de réhabilita‐tion du réseau de collecteet de drainage des eauxpluviales, tout comme leprojet, annoncé il y aquelques années, d’adres‐sage de la ville, est un révé‐lateur des manquementsen matière de plani"icationdont souffrent nos villes.L’appropriation, par les au‐torités communales et parles populations des tra‐vaux en cours, la néces‐

saire sensibilisation desbéné"iciaires, la prise encompte de l’entretien desouvrages ne seront pas detrop si l’on veut atteindrel’objectif recherché qui est,entre autres, l’améliorationde la protection de la po‐pulation de Port‐Gentil

contre les inondations.Le travail entrepris par lestechniciens, une fois validépar les autorités habilitéesà le faire, cédera la place aulancement des travauxproprement dits selon lechronogramme suivant : li‐bération des emprises, cu‐

rage des canaux, construc‐tion des tronçons en béton,mise en place des ponts etpasserelles, aménagementdes pistes de service, miseen place des garde‐corps etdes glissières.

Améliorer la protection de la population
Réhabilitation du réseau de collecte et de drainage des eaux pluviales 

Fidèle AFANOU EDEMBE
Port-Gentil/Gabon

Repérage au GPS pour la réhabilitation du réseau de collecte et de drainage des
eaux pluviales de Port-Gentil.
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Un des fossés retenus dans le plan 
d'assainissement.
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Une phase de repérage des itinéraires 
par les techniciens.
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Au-delà de la recherche
des voies et moyens pour
contribuer au développe-
ment de leur contrée, la
structure regroupant des
originaires du département
de la Louetsi-Bibaka dont
Malinga est le chef-lieu se
proposent de s’engager
dans les actions à carac-
tère social et participer à la
lutte contre la précarité et
la pauvreté.

LES membres de l’associa‐tion Alliance des "illes et"ils de la Louetsi‐Bibaka(AFFLB), réunis, dimanche,à leur siège provisoire, ont,à l’unanimité, adopté,après examen, leurs sta‐tuts et règlement intérieur.

Reste au président de cemouvement regroupant lesressortissants de cette par‐tie de la province de laNgounié, Jean de DieuTsamba Tsarh, et les mem‐bres de son bureau d’en‐treprendre les démarchesen vue d’obtenir sa légali‐sation par l’autorité com‐pétente.

En créant cette structure, adéclaré son fondateur, lesinitiateurs souhaitaient fé‐dérer un plus grand nom‐bre autour d’un cadre quipermette aux "illes et "ilsde la Louetsi‐Bibaka de secôtoyer, de se familiariserpour mieux s’entraider. Cesera aussi, a con"ié Jean deDieu Tsamba Tsarh, une

tribune devant contribuerà la valorisation de la cul‐ture du terroir, à l’épa‐nouissement intellectuel,moral et culturel des rési‐dents mais aussi de lacontrée.
« L’AFFLB s'est assignée
plusieurs autres objectifs, à
savoir l’émancipation de la
jeunesse, la création des ac-

tions communes en vue de
favoriser le progrès écono-
mique et social, l’éducation
et la sensibilisation des po-
pulations du département
aux !léaux endémiques, aux
échecs scolaires, la délin-
quance juvénile, etc. », aénuméré le premier res‐ponsable de l'associationrassemblée autour d'un

idéal commun : l’unité desenfants du département.Les composantes de cettestructure associative ontbien à l'esprit que rêverseul, reste un rêve, mais lefaire à plusieurs peut deve‐nir une réalité qu'elles veu‐lent rendre palpable, à lafaveur d'actions bienconcrètes.

Un cadre pour mieux s'entraider
Vie des associations/Alliance des filles et fils de la Louetsi-Bibaka (AFFLB) 

RAD
Port-Gentil/Gabon

Jean de Dieu Tsamba
Tsarh, fondateur de

l’Association.
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Les membres du 
bureau.
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Les participants à l'assemblée générale de l’asso-
ciation Alliance des filles et fils de la Louetsi-Bibaka.
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